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EN VENTE AU CLERGE
0TTAW1 PLATO WORKS

LE (JKIFFON Son tyran ne le regardait pas, 
le petit griffon sr retourna, fixa 
un regard suppliant sur les ga
mins qui le suivaient, comme 
pour leur dire : — Ne me tra
hissez pas ! et s'enfuit de toutes 
les forces de ses petites jambes. < 

Bob, averti par les cris des 
gamins, ne put cependant le 
poursuivre, embarrassé qu’il 
était par le théâtre qu'il por
tait.

ire.
Une délicieuse petite anglaise 

de dix ans, à la longue chevelu
re dorée, aux traits fins, au teint 
rosé, et portant le joli nom de 
Hilda, avait pour favori un pe
tit griffon au nez noir comme 
une truffe, aux yeux brunset in
telligents, aux longues soies gris- 
argent.

Dandy n’avait qu’un défaut : 
l’obstination. Un jour, il refu
sa avec persistance de donner 
la patte à sa jeune maîtresse ; 
Hilda, mécontente, lui adminis
tra une tape sur le nez. Dandy, 
froissé de son amour-propre, prit 
sa queue entre ses jambes, des
cendit rapidement les escalier, 
s’aperçut qu’un fournisseur avait 
laissé la porte de la maison ou
verte, et trouva l’occasion bon
ne pour aller se promener. — 
Hilda, de la fenêtre, :e vit par-

des meilleures manufactures du
^ord Toute espèces d'ornements d'ègllse, tels que 

VASES,
CALICES,

PATENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES, 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS,

CANADA ET DES ETATS-UNIS*
Assortiment complet de poêles de tous 

genre et de tous prix.LES
A VENDRE PAR

1883,
suit : i G. MVERDÜ&E1

— AU —
Nos. 114 RUE RIDEAU El 

15 RUE WILLIAM

Express
Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

Le petit Dandy gagne enfin 
la maison bien connue ; une des 
fenêtres du rez-de-chaussée est 
ouverte, il prend son élan, saute 
sur le rebord, et puis à l’inté
rieur. Il n’y a plus de tapis, 
toutes les portes sont ouvertes, 
les ouvriers sont les maîtres du 
logis ! Hélas ! pauvre Dandy, 
c’est en vain que tu cherches ta 
petite maîtresse ; toute la famil
le est partie pour les bains de 
mer ! — L’oreille basse, l’œil at
tristé, le petit griffon, sale et 
mal soigné, erre dans les cou
loirs ; il est aperçu enfin par une 
ménagère qui garde la maison 
pendant l’absence du propriétai*

PARlO.OOp.m 

6.30 a.m
N.B.—On vient aussi de recevoir un 

assortiment complet de coutellerie, de fer
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
Seront confiés, soit couvertures en mé
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc, etc., seront 
exécutés â

JOSEPH TASSE J. F. G ARROW,
170, RUE & PARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
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30 mars 1883 CHEMIN DE FER
iiCANADA ATLANTIC” tir.VIEUX DE 54 ANS

—Tout ça c'est de la pose, se 
dit-elle. Enfin, il faudra tout 
de même lui pardonner quand 
il reviendra. .

Mais Dandy ne r, vint pins 
jamais; car un voleur de chiens 
fort expérimenté le guettait de
puis longtemps, et le vit sortir 
ce matin-là.

Dandy savait bien qu’il avait 
tort de suivre un étranger ; mais 
cet homme avait sur lui des 
choses si séduisantes pour l’od
orat d’un chien ! Puis Dandy 
était d’humeur désobéissante ce 
|our-là.

Il suivit donc l’inconnu dans 
nue ruelle écartée. Tout à-coup 
l’homme se retourna, le saisit 
adroitement d’une main, lui as
séna un coup de bâton sur la 
tête, et glissa le pauvre petit 
griffon, tout étourdi, dans une 
vaste poche intérieure de son 
paletot.

12.00
Ed. illustrée de 21 Portraits $3.00
Edition ordinaire
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Et tous les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

Passagers 
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—Ah ! la vilaine bête ! s’écria 
Comment est-elle en-

Végétal Balsamiquede Mont- PREMIER VOLUME. t-elle.
tréo?heure de

Biographies : Charles de Lan- 
lade, Jean-Baptiste Cadot, Char
es Réaume, Joseph Rolette, 

Jacques Porlier, Salomon Juneau 
— fondateur de Milwaukee, — 
Julien Dubuque —fondateur de 
Dubuque, Iowa,—Antoine Leclerc, 
Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, 
Louis Provençal, Jean-Baptiste 
Faribault, Jean-Baptiste Lefèbvre, 
Jean-Baptiste Perrault.

Dandy tente un dernier effort, 
il fait le beau, il se sent bien 
malheureux, et il croit que cette 
fejnme pourra peut-être le 
ner vers Hilda. Mais la femme 
de journée n’a qu’une idée, se 
débarrasser de lui le plus tôt 
possible. Elle aperçoit sa colle
rette.

—Mais c’est le chien d’un 
Guignol ! s’écria-t-elle.

Et le saisissant par la peau du 
cou, elle ouvre la porte de la 
maison : au même instant on en
tend une voix de crécelle qije 
D„ndy ne connaît que trop b'en; 
c’est celle de Polichinelle !

—Hé ! crie la ménagère, n'au
riez-vous pas perdu votre chien?

C’était Bob qui arrivait ; lo 
petit griffon lui fu> remis et 
Dandy fut soumis de nouveau 
aux mauvais traitements aux
quels il avait si courageusment 
essayé de se soustraire. On l’ac
cabla de co“ps pour lui enlever 
l’idée d’uee nouvelle révolte, et 
il n’essaya plus jamais de s’en
fuir. A quoi bon ? puisqu’il ne 
savait plus où retrouver sa maî
tresse.

Le triste petit captif continua 
donc à suivre le Guignol ; par
fois même il avait l’air si mélan
colique, si languissant que maî
tre Polichinelle était obligé de 
lui donner un bon coup de tri
que pour le -éveiller.

N. H. DOWNSie fer du 
• Canada «i A CONVOIS EXPRESS A 

■ Tous I.es Jours “
A subi une épreuve de CINQUANTE- 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

<08. 143 
Windsor,

me-
i

ItUumes, la Toux, lu Coque
luche et toutes les maladies 

des Poumons.

PRIX

25 cts. et $1.00 la Bouteille.

CHARS PULLMAN.nt-Louis.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vides de 
Nouvelle Angleterre. Troy, Albany, et New-

ndant.
ta

T!

VENDU PARTOUT, et par
C. O. DACIER, Ottawa.

A pat tir du lundi. 20 Août 1883, les trains cir
culeront comme suit ;
Partant d’Ottawa.

8.36 a.tu.
5.00 pan.

Pr’t de Montréal.
9.10 ;a.m.
4.40 p.m.

Le temps moyen du trajet qui se fait actuelle
ment sur cette igné entre Ottawa et Montréal, 
est (le vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne proilame pas que les voitures de 
cette ligne srnt “ les plus belles du monde ” ni 
que les chars palais sont “ les plus riches qui ex
istent en Amérique mais les voitures pour les 
passagers sont neuves et reconnues comme de 
première classe. Les chars palais sont ceux de 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou

iront tout le comfort et toute la sûreté désira-

bion
Arr. A Montréal. 

11.45 a.m. 
8.30 p.m.

14 ma; 1983

ïiUES SECOND VOLUME. LA Arr. A Ottawa. 
12.40 p.m. 
7.09 p.m.Biographies Vital Guérin—fon

dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
— Joseph Rolette, fils, Pierre 
Ménard, François Ménard, Jean- 
Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—fondateur de Saint-Joseph, Mis
souri,—Louis-Vital Baugy, J. B* 
Roy, Jacques Fournier, F. X. 
Aubry, Antoine Leroux, M. B 
Ménard—fondateur de Galveston, 
Texas,—Jean Baptiste Beaubien— 
l’un des fondateurs de Chicago- 
Prudent Beaudry, Gabriel Fran- 
chère, Pierre C. Pambrun, Joseph 

* Larocque, Pierre Falcon. Louis 
Kiel.

VA
Huit jours s’écoulèrent, pen

dant lesquels Dandy fut bien 
souvent battu, et demeura de 
longues heures sans nourritu
re ; enfin, on le vendit auproprié- 
taire d’un de ces petits Guignols 
ambulants qu’on voit er;er sans 
cesse dans les rues de Londres. 
Un chien, à la collerette multi
colore, et portant le nom généri
que de Toby, fait toujours par
tie du personnel de la troupe ; il 
doit attaque : constamment Poli
chinelle, qui riposte par des 
coups de bâtons, et debout sur 
ses pattes de derrière, danser 
avec le Policeman.

Grâce aux coups de bâton, 
que Bob ( le maître de Guignol ) 
élisait pleuvoir sans pitié sur 
l’échine du petit griffon, celui-ci 
finit par s'acquitter convenable
ment de ses fonctions ; mais se 
fut sans le moindre enthousias
me, tant il se sentait malheu
reux et dégradé 
vait oublier les caresses de sa pe
tite maîtresse, la nourriture dé
licate, le panier ouaté d’autre
fois.
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POMMADE Les convois qui partent d’Ottawa à 8,35 du 

matin, n’arrêtent pas à Eastman, South Indian, 
Casse iman et Kenyon. Ceux qui veulent arrêter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à 
5.40. Le train qui part de Montréal à 4.40. p.m. 
n’arrête qu’à Alexandria entre le Coteau et 
Ottawa.

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc, i e départ des 
trains est réglé d’après l’heure de Montréal, 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa-

SANS SALEet rôps-

A, Contre la chute des cheveux et h 
Calvitie.X, CHcHIIN DE PREMIERE CLASSEoyden *

ET RAILS NEUFS EN ACIER
Los passagers pour le Sud et "l’est changent de 
iars a la gare Bonaventure à Montréal où leur 

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepassager ait à s’en occuper.
^Le  ̂bagage est chéqué pour n’importe^quel en-

les billets et tout autre renseignement peu
vent êtae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

D. V: LINSLEY,

>.>
-j Brevetée à Ottawa et à WashingtonEDITION ILLUSTRÉE

V,’DRE Portraits de Joseph Bfolette, 
Salomon Juneau, Jean-Baptiste 
Faribault, Alexandre Faribault 
Vital Guérin. Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vitai 
Baugy, L. X. Aubry, Prudenf 
Beaudry, Victor Beaudry, Gabriel 

- Franchère, Joseph LaRocque 
J Louis Riel. Six autres gravures 
I représentant le Tombeau de 

Dubuque, Saint-Boniface (Mani
toba), Chicago en 1830, et uni 
caravane attaquée par des Sauva 
ges.

$1.00 LA BOITElac,hinvs
C’était l’hiver ; il faisait froid 

dans les rues, remplies d’une 
neige à moitié fondue ; mais une 
bonne chaleur régnait dans la 
cuisine d‘un bel hôtel de Bel- 
grave square. La pièce était 
encombrée de serviteurs, de 
grands laquais poudrés ; un pe
tit griffon portant une collerette 
maculée reposait devant le feu ; 
à côté ne lui se trouvait Bob, le 
directeur du Guignol. Il y 
avait une soirée d’enfants, et le 
maître de la maison avait eu l’i
dée d’offrir ce spectacle aux pe
tits invités.

Gérant.nUC EN E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 20 août 1883.compre-
lique)
» Wan- Cvtle préparation est devenue l> 

propriété du îête de la lent deration. Il ne pou-

Hair Renewer Companyrique) Ceux qui désirent louer des effets pour ce 
jour là à l’entrepôt de meubles VARIETY 
HALL, voudront bien donner leurs com
mandes le plus tôt possible. Je puis four
nir des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, d'; la vaisselle, des verres, des 
poêles, 4es chaises, des tables, et aussi 
tables i. s-iitos et chaises de camp pou 
piques-niqu 'S. La VARIETY HALL sera 
ouvértej :t>;u à deux heures de l’après-midi 
lundi, le *u. de la fête de la confédération

dont le bureau principal est 
Ottawa. Par une chaude matinée 

d’août, il trottait, la queue bas
se, derrière Bob, quand tout-à- 
coup il reconnut la rue—il était 
près de son ancienne demeure— 
quelques minutes d’une course 
affolée, et il se retrouverait près 
de Hilda !

À"' -re avec
r.

L. A. Olivierjour es

/ I AVOCAT.
I Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.On peut se procurer cet ouvrage 
ç en s’adressant à l’auteur, M. Joseph
j Tassé, Ottawa.

532 M 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDE1N*©- ARGENT A PRETER 

Ottawa, 3 janvier 1883. (A continuer.)lan. Ottawa, 7 décembre i882. ta
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LË CANADA, 18 Octobre 1883

TTÎMOIGNAGU CnNVA.INCA.NTnuit du 18 que nous avons commis 
le crime.

Le juge—Nous? Vous étiez donc 
plusieurs ?
kiL’assassin — Non, monsieur le 
juge.

Le juge—Alors, pourquoi dites- 
vous : nous ?

L’assassin — Un homme prévenu 
en vaut deux.

Une bien jolie expression d’un 
désœuvré, qui bâille à se décrocher 
la mâchoire :

—Oh ! oh 1 la journée se défend 1 
Ludovic.

Ces premières paroles son tex
tuelles, nous, pouvons l’affirmer. 
Ce sont celles qui figurent dans le 
télégramme officiel envoyé à Ma
drid. M. Grévy ajouta que si Sa 
Majesté voulait venir le soir à 
l’Elysée, Elle y trouverait parmi 
les personnes invitées en son hon
neur l’expression sincère des véri
tables sentiments de la France pour 
l’Espagne et de ses sympathies 
pour son roi.

Alpnonse XII répondit d’abord 
par un refus.

Il devait se conformer aux désirs 
de ses ministres, et il le regrettait, 
car il aimait et connaissait trop la 
il ition française pour la rendre res
ponsable de manifestations isolées.

M. Grévy insista.
Nous ne sommes 

secret des arguments qu’il fit valoir 
pendant un entretien qui ne dura 
pas moins d’une demi-heure. Mais 
il n’est pas téméraire de supposer 
qu’invoquant les affectueux senti
ments exprimés par le roi, il parla 
à Sa Majesté de la situation dou
loureuse où son départ précipité 
laisserait le gouvernement français 
en face de l’étranger. Le roi céda, 
promit de ne pas partir, d’assister 
au dîner de l’Elysée, se réservant 
seulement sa liberté d’action pour 
le lendemain et la faculté de ne 
rien décider sans l’avis de ses mi
nistres.

M. Grévy quittait quelques ins
tants après, l’ambassade avec le 
général Pittié et le colonel de 
Lichtenstein, qui l’avaient accom
pagné. Au moment où le Prési 
dent allait monter en voiture, le 
duc de Fernan Numez dit au géné
ral Pittié :

—Vous nous promettez, n’est-ce 
pa=, qu’aucun des faits d’hier ne se 
reproduiront.

—Oh ! cette fois, répondit le gé
néral, nos précautions sont bien 
prises.

“ Cet éminent religieux a été re
vêtu des plus amples pouvoirs: il 
aura notamment le pas sur Us évê 
ques et la faculté d’officier pontifi- 
calement.

“ Don Smeülders a quitté Rome 
le 20 septembre. Sa-,-mission est 
motivée par certaines difficultés 
concernant la succursale d l’Uni 
versité Laval, l’Ecole de Médecine 
de Montréal et d’autres affaires 
ecclésiastiques de la province de 
Québec.”

IÆ CAKTADA
Jo me suis démis l’épaule à lu suite 

d’une chute, le 5 octobre 18S1. Les doc
teurs furent appelés, mais ne purent re
mettre mon bras à son état naturel. Après 
121 jours de souffrances atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, le 
médecin réussit à me remettre le bras en 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne P' uvais plus cuie plier 
mon bras à ung e droit. Les rrarfs pa 
rarssaient êt e en fil d’acier ; j’appliq 
tous les remèdes crdinaires, de l’alcool et 
du vinaigre, du Brandy et de l’arnica, 
mais sans aucun ellel marqué. Nous 
■i ions une petite quantité de votre arnica 
11 Uniment d'huile. C’est le remède qui a 
donné les meilleurs résultats. Je ne l’ai 
trouvé que dans une phar.n rie et en netite 
quantité, et ayant dema' aux pharma- 

pourquoi ils ne garudreut p'.s ce re- 
■ “ Eh bien, me répondireut-ils, nous 

: ce remode avait au- 
I.s ont été tellement sa-

Ottawa, 18 Octobre 1883

CHRONIQUE

Sauterons-nous ou ne sauterons- 
nous pas ? Telle est la questidn que 
bientôt nous devrons nous poser, si 
le fait que nous transmet aujour
d’hui le télégraphe est exact. Ces 
féniens sont d’une audace éton
nante 1 On vient d’en arrêter deux â 
Halifax qui avaient dans leur 
chambre d’hôtel deux valises rem

uai

PETITES NOTES

On rapporte que le général Von 
Moltke est dangereusement malade.

A Hamilton, une femme vient 
d’être condamnée à être pendue 
pour avoir noyé son enfant.

Le village d’Alegno, près de B res 
cia, Italie, vient d’être détruit par 
les flammes. Un millier de person
nes sont sans abri.

Les grands jurés, à Londres, ont 
rapporté l’accusation fondée contre 
O’Donnell, accusé 'du meurtre du 
dénonciateur Carey. Le procès aura 
lieu le 21 novembre.

Mardi matin, à la chapelle de 
l’Hôpital Général, Québec, Mesde
moiselles Caron, filles de feu l’ex- 
lieutenanVgouverneur de la pro
vince de Québec, ont pris, l’aînée le 
voile noir et la cadette le voile 
blanc.

mens 
méje,
ne savions pas que 
tant de valeur. ’’ 1 
tisfaits le mon témoignage que depuis ils 
en oui acheté et en ont vendu des quan 
tités. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sous 
l’influence de l’Ether pour opérer sur mon 
bras et détendre les nerfs. J’ai préféré 
vous é- ire immédiatement pour vous de
mander de meuvover six bouteilles, mais 
avant que la seconde fut épuisée, les nerfs 
étaient

plies de cartouches de dynamite 
d’une force extraordinaire, d’après 
l’examen qui en a été fait.

On se souvient que; Je préc

s dans lePr
LE ROI D’ESPAGNE A PARIS

edent
La visite in roi d’Espagne à 

Paris a fait assez de bruit pour que 
nous reproduisions un article des

lieutenant gouverneur de la Nou
velle-Ecosse, l’honorable M. Archi
bald a reçu dans le mois de mai
dernier une lettre lui disant de se") journaux français à l’occasion de

cet incident. Nous citons du Monitenir sur ses gardes, et que des 
féniens tramaient quelque complot 
pour faire sauter une partie de la 
ville d’Halifax. On a pris alors 
des précautions en doublant la 
police, mais comme aucune tenta
tive n’a été faite par la suite, on 
a ri de la frayeur que l’on avait 
eue.

létendus et je pouvais 
de mon bras avec facilité et sans douleur.

Permettez moi de vous dire que nous 
ous servons habituellement de votre ar

nica et .inime il d'huile comme remède 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux de reins et en général pour toutes 
les maladie, externes et cela avec de 
meilleures résultats qu’aucun remède ne 
peut donner. M< n médecin donne 
livre approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D Goohuh,

Pembroke, N. II.

me servirleur Universel de Paris :
Lorsque après sa visite à l’Elysée, 

samedi, S. M. Alphonse XII rentra 
l’ambassade d’Espagne, il était sous 
l’empire d’une assez vive émotion. 
Cette émotion n’avait pas pour 
cause la manifestation qui s’était 
produite au moment de son arri
vée à la gare du Nord et dont il 
n’avait pas songé à r ndre le gou
vernement français responsable. 
Mais, aux portes même de l’Elysée, 
Sa Majesté avait couru un sérieux 
péril ; sa voiture avait été menacée, 
sa personne insultée, et le roi avait 
été choqué de n’entendre, en abor
dant le président de la République, 
aucune parole de regret dans la 
bouche de ce dernier. L’impres
sion qu’il avait ressentie, encore 
ue son sang-froid se fût manifesté 
e manière à arracher aux insul- 

teurs eux-mêmes un cri d’admira
tion, l’était plus vivement encore 
par son entourage.

Avant même le dîner, un conseil 
fut tenu dans un des salons de l’am- 
bassrde par le roi, le marquis de la 
Véja de Armijo, son ministre des 
affaires étrangères, et les plus hauts 
personnages de sa maison.

L'opinion qui se traduisit unani
mement fut que Sa Majesté devait 
partir le soir même, ou, si c’était 
impossible, le lendemain matin. Ce 
fut Elle qui refusa de se ranger à 
cet extrême parti ; Elle allégua 
qu’un seul de ses minietres étant 
présent, Elle ne pouvait prendre 
une décision aussi grave sans l’avis 
des autres. Un télégramme chiffré 
fut alors envoyé à M. Sagasta, pre
sident du conseil à Madrid.

La réponse arriva le matin.
Le premier ministre espagnol fai

sait connaître que les ministres 
étaient d’avis que Sa Majesté devait 
quitter la France dans la journée.

Le départ du roi fut aussitôt ré
solu et fixé pour le soir.

Cette décision prise, le roi ordon
na au duc de Fernan-Nunez, son 
ambassadeur à Paris, de se rendre 
à l’Elysée, pour présenter à M. Gré
vy ses adieux et son regret de ne 
pouvoir assister au dîner qui devait 
être donné en son honn ur.

Il était deux heures et demie 
quand l’ambassade îr se présenta à 
l’Elysée.

Là, on ne semblait pas se douter 
de la gravité des circonstances, et 
ni M. Jules Ferry, ni M. Lhallemel 
Lacour n’avaient pu arracher M. 
Grévy à l’indifférence qu’il affectait 
depuis la veille. L’ambassadeur 
trouva le personnel du palais tout 
entier aux apprêts de la réception 
du soir. Toutefois sa communica
tion causa au président le plus 
grand trouble. M, Grévy se récria. 
Sa Majesté ne pouvait partir ainsi 
et, se déclarant prêt à aller le lui 
dire lui-même, il demanda à se 
rendre immédiatement auprès du

son en-

II y a environ un mois, le lieute
nant gouverneur actuel, l’honora
ble M. Richey, recevait une lettre 
l’avertissant du départ, de New- 
York pour Halifax, de deux féniens 
de la pire espèce. La police a été 
mise sur le qui-vive, et cette fois 
elle a été assez heureuse pour met
tre la main sur les deux hommes 
sur lesquels on a trouvé les appa
reils nécessaires à faire partir 
les cartouches de dynamite à dis
tance, sans aucun danger pour l’o
pérateur.

N’ai je raison, de dire en face de 
cette audace fénienne, que bien
tôt peut-être à Ottawa, il sera à 
l’ordre du jour de dire : Sauterons- 
nous, ou ne sauterons nous pas?

Pendant que nous sommes me
nacés des misères que l’on croyait 
réservées à l’ancien monde, on voit 
que de l'autre côté l’Atlantique, 
cette fureur de la dynamite paraît 
vouloir s’apaiser. Il y a un calme, 
pendant lequel Léon XIII ne reste 
pas inactif. La missive que le Saint 
Père vient d’adresser aux cardinaux 
de Luca, Pitra et Flergenrsther a 
attiré l’attention des lettrés sur les 
trésors littéraires du Vatican ; cette 
missive exprime ’intention de Sa 
Sainteté d’ouvrir les archives papa 
les à ceux qui étudient l’histoire. 
Il se prépare aussi à mettre au jour 
les ouvrages qui ont de l’actualité 
Ainsi à l’occasion du centenaire de 
Sobieski paraîtra un livre dans 
lequel on verra la part importante 
que le Saint Siège a prise dans 
l’histoire de la crise européenne 
qui se termina par la défaite des 
Turcs à Vienne. 11 paraîtra aussi 
un autre ouvrage sur Luther à l’oc
casion de la célébration du 400ème 
centenaire de sa naissance. Le Père 
Calenzir de l’Oratoire a huit volu 
mes in-folio de documents sur l’his
toire de l’Eglise et qui seraient la 
continuation des annales de Baro- 
nius, mais on ne sait s’ils seront 
publiés. On dit aussi que Sa Sain
teté a l’intention de convoquer uni 
conférence d’historiens et d’érudit , 
tant ecclésiastiques que laïqu. 
étrangers et italiens, et qu’ils seront 
appelés à discuter sur les meilleurs 

I— moyens à prendre pour mettre . 
effets ses intentions de diffusion d' 
la science historique.

Deux cueillettes pour finir :
Chez le juge d’instruction. 
L’assassin — C’est bien dans la

Ayant souffert du Rhumatisme pendant 
longtemps, on m'a conseillé de faire l’es
saie de votre Arnica et liuiinent d’nuile 
La première application me donna un sou
lagement immedia , et maintenant je suis 
capable d’agir ù mes affaires, grâce à votre 
médecine merveilleuse.

Je :uis voire tout dévoué,
W, H. Dickisox,

218 rue S'. Constant, Mont-eal.
En vente chez L. ). Uauikh, rue Sussex, 

( rttawa.

COURRIER DE HULL
—La commission des écoles at

tend la visite du surintendant de 
l’éducation, l’honorable M. Gédéon 
Ouimet, qui doit arriver ici ven
dredi.

—M Henry McGrady, autrefois 
au service de M. Eddy, a quitté 
notre ville, hier, avec cinquante 
hommes qu’il .dirige sur Potsdam, 
N. Y., et qui |seront envoyés dans 
les différents chantiers delà Racket 
River Lumber Co, dont M. McGrady 
est l’agent.

—Un individu qui avait établi 
ses quartiers chez M. Etienne Ri
cher depuis quelque temps, a levé 
le pied, ces jours derniers, après 
avoir dévalisé >es co pensionnaires 
et leur avoir enlevé une somme de 
*20 à $30 que ces derniers avaient 
en léserve dans leurs malles. On 
n’a pu décou-rir les traces du filou.

—Mme Qaesnel est partie, hier, 
avec ses quatre enfants pour re
joindre son mari, M. Aldebert 
Quesnel, ancien commerçant de 
cette Ville, puis inspecteur des 
poids et mesures pour le district 
d’Ottawa, lequel est maintenant 
établi à Olympia dans les territoi 
res de Washington. Il faudra à 
l’intrépide voyageuse neuf jours de 
marche rapide par le chemin de 
fer canadien du Pacifique jusqu’à 
St-Paul, Minn., et de là par le 
“ Northern Pacific Railway” pour 
se rendre à sa lointaine destination.

D~RI N & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

MO Rue Ms et 569 flue Sussex,

COURRIER DU JOUR

Sir Charles Tupper a assisté, le 3 
courant, à une assemblée de la 
chambre de commerce à Derry, et 
■il a prononcé à cette occasion un 
discours dans lequel il a fait une 
défense éloquente de la politique 
commerciale du Canada, et exposé 
clairement la position financière du 
pays.

OTTAWA.
Nouveaux fonda de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Ci-nadt.
D’après des procédés nouveaux MM. Do

ric n et Delorme sont en état de satisfaire 
encore plus que par le passé leurs nom
breux clients, de la ville et de la campagne.

Viennent aussi de recevoir un assorti
ment complet et d’un genre tout nouveau 
de cadres dorés, en velours, et de tout 
genre, à la satisfaction du public.

Photographies de toutes grandeurs, satis
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883.

Un citoyen d’Otlawa, M. McRae, 
propose dans le Citizen, ce matin, 
que la corporation illumine le 
carré en face de l’hôtel de ville, 1 
soir de l’arrivée de lord Lanadowne, 
et que les citoyens, situés sur la 
route que devra suivre notre nou
veau gouverneur-général, illumi
nent leurs demeures.

la.

PERDUE
Depuis dimanche dernier, une vache à 

poil noir, ayant les deux cornes percées à 
deux pouces du bout, ayant aussi une petite 

blanche sur une cuisse. La personne 
qui la ramènera chez M. Alfred Diguer, 
le chemin de la Gatineau, Hul!, sera libéra
lement ricompensée.

13 oct.

tache

Ce soir, a lieu, au Windsor à 
Montréal, le banquet donné par les 
citoyens de cette ville en l’honneur 
de sir Hector Lange vin. Pas n’est 
besoin de dire que cette démons
tration par les citoyens de la mé
tropole commerciale du Canada 
est amplement méritée par l’hono
rable ministre des travaux publics.

1 s.

IU giïZ-—Un bien déplorable accident 
résultant encore de l'imprévoyance 
d’une mère, abimée maintenant 
dans une douleur stérile, est arrivé 
hier dans notre ville. Vers deux 
heures de l’après-midi on s’aperçut 
qu’une cabane en bois située en 
face de l’entrée de l’église St-James, 
sur la rue Main, et qui donnait 
asile à la famille d’un nommé 
Eugène Bourgeois, était en feu, et 
en y pénétrant pour opérer le 
sauvetage, on en retira le corps à 
moitié calciné d’un enfant de deux 
ans et demi. Voici ce qui était 
arrivé : Mme Bourgeois avait entré 
de la paille dans la maison pour 
en remplir des paillasses, et pen
nant qu’elle était sortie pour aller 
dans le voisinage, laissant ses deux 
enfants seuls à la maison, l’ainé, 
âgé de cinq ans, mit le feu à la 
paille, et les flammes envahirent 
bientôt

fM r
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La nomination d’un candidat 
pour remplacer l’honorable M. 
Blanchet aux Communes pour le 
comté de Lévis a eu lieu aujour
d’hui. m. Isidore Belleau, avocat, 
était le candidat conservateur, et 
les libéraux ont jugé apropos de 
ne pas lui faire d'opposition. Nous 
saluons avec plaisir l’entrée de M. 
Belleau dans ja chambre des com
munes, car il a les talents nécessai
res pour représenter dignement le 
comté de Lévis.

;7K

PMIV8ES.
CET AMI EST LK

PAI1T KILLBE
DE PERRY DAVIS.

jjpRIS INTERIEUREMENT, I 
guérit la Dyssenterie, le Choiera 

la Diarrhée, les Crampes et les Dou 
leurs d’Estomac, les maladies du Foie 
la Dyspepsie, les Indigestions, les 
Rhumes Soudains, la Toux, etc.

roi.
Le duc de Fernan-Numez retour

na aussitôt à l’ambassade, et quel
ques miuutes après M. Grévy était 
prévenu que le roi l’attendait.

A trois heures il se présentait à 
l’hôtel de la rue St-Dominique.

Introduit aussitôt auprès de Sa 
Majesté, il lui dit •

“ Je viens demander à Votre 
Majesté, au nom de la France, dont 
je suis le premier magistrat, d 
pas la confondre avec la poignée 
de misérables qui ont voulu nous 
déshonorer.”

tout l’intérieur de la ma
sure. Le petit malheureux sortit 
affolé, pour avertir sa mère de son 
acte téméraire, mais avant que les 
secours arrivassent, son petit frère 
i -fortuné, qui reposait au grenier, 
n’était plus qu’un cadavre rendu 
méconnaissable par l’action des 
flammes.

On a réussi à abatti e la maison 
s vaut que les flammes ne se soient 
fait jour au dehors- Le père de la 
petite victime est absent de la ville

Le numéro du 28 septembre des 
Missions Catholiques dit :

“ Par bref du 11 septembre, Sa 
Sainteté a envoyé au Canada, en 
qualité de commissaire apostolique, 
le Très R. P. dom Henri Smeülders, 
abbé de l’ordre des Cisterciens, con- 
sulteur de la Saciée Congrégation 
de la Propagande.

MPLOYÉ À L’EXTERIEUR, 
il guérit le Panaris, les Enge 

lures, les Entorses, les Ulcères, les 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neural 
gies, les Douleurs dans les Membres 
et les Jointures, etc., etc.

D

e ne
En vente chez tous les Pharmaciens 

25c. et 50c. la Bouteille. 
tfiTl’renez Garde aux Imitations.-W
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DEPECHE TELEGRAPHIQUE Travaux—M. Charlebois, entre
preneur des nouveaux édifices pu
blics sur la rue Wellington, emploie 
actuellement cinquante ouvriers à 
la démolition des bâtiments actuels.

Purgation facile—La manière la 
plus sûre de se purger consiste à 
prendre à jeun de un demi verre à 
un vere à vin du “ Remède du Dr 
Se y.” Ce remède agit à merveille 
sans avoir les inconvénients des 
purgatifs ordinaires.

*Résultat—En prenant régulière
ment les “ Amers indigènes” vous 
sentez votre sang se purifier et 
s’enrichir, votre digestion devenir 
facile, et tout le système prendre 
une vigueur inaccoutumée. Le 
résultat c’est la santé.

Accident — Un viellard nommé 
Navin, mari de la vendeuse de 

■pommes près du bureau de poste, a 
été frappé par une voiture, sur la 
rue Wellington, vers deux heures, 
cette après midi, et a été pendant 
quelque temps sans connaissance 
Un peu d’eau fraîche lui a fait re
prendre ses sens. »

—Par le temps de variations at
mosphériques que nous avons ac
tuellement les gens feraient bien 
d’avoir chez eux une bouteille de 
Sirop de comme d’epinette rouge 
de Gray. Ce sirop est une prépa 
ration scientifique et contient en 
solution parfaite de la gomme qui 
suinte de cet arbre, fl n’est rien 
comme ce remède pour guérir le 
rhume ou la toux. En vente chez 
tous les pharmaciens. Prix 25 cts. 
et 50 cts. la bouteille.

Aux Inventeurs 
J. Coursolïe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets <f Invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Angleterre et eu France.

J. COURSÔLLE & Cie.,
Chambre Victoria,

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out.

M. Bellone Samso.i a été m!s en 
nomination, aujourd’hui, à Lévis, 
en opposition à M. Belleau. Can
didature de paille.

TRAVERS OTTAWA
En route pour Poston—La moins 

dispendieuse de toutes les excur
sions à bon marché qui ont en lieu 
pendant l’été, est en ce moment Institut Canadien—Les membres 
organisée par le chemin de fer ca- de l’Institut se réuniront, ce soir, 
nadien du Pacifique. Le prix du pour l’assemblée liLbdomadaire.il 
passage aller et retour jusqu’à y aura une conférence intéres- 
Boston, n’est que de $10. Le départ santé, chansons, etc. 
peut se faire les 16, 17, 18 et 19 
octobre, le billet étant valide pour 
le retour jusqu’au 27 du même 
mois. Il y a en ce moment deux 
immenses expositions qui se tien
nent à Boston, et voilà une occasion 
rare et avantageuse pour visiter les 
grands centres manufacturiers dans 
l’est des Etats, où
grand nombre de nos compatriotes.
Personne ne devrait manquer c tte 
dernière chance de la saison, vû 
que le prix est réduit à la somme 
si minime de 810. Pour les billets 
et autres informations s’adresser 
au bureau du chemin de fer du 
Pacifique, 30 rue Elgin, où à la 
gare Uiçion.
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imi » m SPRUCINE
At’i.e.—Pour le mal de dents, les 

bruitn < ies coupures et le rhuma
tisme, -,-vvez vous du Pain Killer 
de Davis 
une autre colonne.

A l'amende—Le co istable Hor- 
nidge a arrêté plusieurs cochers de 
place, hier, pour avoir laissé leurs 
chevaux libres à la gare Union. On 
les a condamnés chacun à $2 

ul’ameiide et $2 de frais.

Une desf meilleures prèpeC 
rations offertes jusquUct 
au public, pour le soulage, 
ment immédiat et la gué
rison de ta Toux, du Rbume, 
de la Bronchite, de l’En
rouement, do la Croupe et 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout 126c et 
50c la bouteille.

B. E. McGALM, Chimiste.
Montréal.

âre
Voyez l’annonce dans

Oscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND DE VINS

$

nous avons un si

101, Rue RIDEAU, 1883

OTTAWA. Sirop des Enfants du Dr GoderreTémoin récalcitrant -Dans la cause 
de George Simms, accusé de vente 
de boisson le dimanche, le magis
trat a ménacé de donner huit jours 
de prison à un témoin pareequ’il 
ne voulait pas répondre aux ques
tions posées par le dénonciateur.

Toujoui s le même—Pour les meil
leurs cigares, repas et liqueurs, le 
restaurant lioquois, tenu aux Chau
dières, par M. Gratton, n’est pas 
surpassé. M. Gratton, propriétaire, 
et M. Paré, gérant, tiennent toujours 
leurs établissement sur un haut 
pied.

COUR DE POLICE Ce sirop est prépa
rée avec l’approba- 

n des professeurs 
do l’Ecole de Méde
cine et de Chirur
gie de Montréal, 
Faculté de Médeci
ne de l’Université

tio
i1 Présidence du juge O’Gara |

Mary Kelly, trouvée ivre sur la voie pu
blique et causant du désordre, est acquit
tée sur promesse de mieux se conduire à 
l’avenir.

Jos Gorman, accusé d’avoir troublé la 
paix publique, est condamné à $20 d’ame - 
de $2 de Irais ou trois semaines de prison.

John Boyle, accusé d’avoir insulté les 
passants sur I t rue Sparks, hier soir, est 
condamné à $20 d’amende et $2 de frais 
ou trois semaines de prison.

Morriss W right, accusé d’avoir mal
traité sa femme et lui avoir causé des 
blessures graves à la figure, est renvoyé 
en prison jusqu’à demain en attendant son 
procès.

Henry l olker, accusé de désordre sur h 
voie publique, est condamné à $5 d’am n- 
de et $2 de frais ou quinze jours do prison.

Henry Rollin, accusé d’avoir laissé errer 
son cheval dans les rues, est condamné à 
$2 d’amende et *2 de frais ou huit jours 
de prison.

Henri Séguin, môme offense, môme pé
nalité.

Mark Bulger, accu é de vente de bois
son sans licence sur la rue York, plaida 
non coupable ; cause est renvoyée à huit 
jours.

Trois jeunes garçons, accusés d’avoir 
troublé la paix publique sur la rue Wil- 
brod, dimanche dernier, sont condamnés 
chacun à $3 d’amende et $2 de frais ou 
trois semaines de prison.

G -orge Simms, accusé d’avoir vendu de 
la boisson le dimanche, plaide non coupa
ble, et sur les témoignages rendus est 
trouvé coupable ; sentence suspendue 
jusqu’à demain.

M
y™Feuilleton—Nous commencerons 

la semaine prochaine la publica
tion d’un leuilleton des plus inté
ressants et des mieux choisis. Il y 
aura satisfaction et plaisir pour les 
lecteurs du Canada.

du Collège Victœ
’'M20février 1883 la ri a.

ES! Le sirop des en* 
fants est supérieur 
à toutes les prépa
rations calmantes 
offertes aux mères 

de famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; il peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvssenteric, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr GodkrrS et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis,

Mile J. B. Bertrand,
OUVRIRA,

Llill, 15 COURANT,
m

En garde—Nons mettons nos lec
teurs en garde contre les agisse 
ments d’un agent d’un journal 
étranger à la ville, lequel veut in
troduire dans nos famides une lit
térature sujette à caution. Pères 
•et mères, veillez.

AIIca au m illeur marche 
pour les livres et articles d’e- 
eole. Chez P. C. Guillaume, 
No. 455 rue Sussex

Disparu —- Un je- ne garçon du 
nom de Wilfrid Doutre, âgé de 11 
ans, fils de M. Hilaire Doutre, rue 
de l’Eglise, Hull, a disparu, hier 
matin, et n’a pas été revu depuis. 
L’enfant était parti comme d’habi
tude le mutin pour se .etidre à 
l’école des frères.

Ottawa, Ont., 10 Juillet 1880
Cher Monsieur, - J’ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
ies rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
•i dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, Jobn Hill.

Club de raquettes —Le club d ■ 
raquettes “ Frontenac” doit avoi- 
une assemblée bientôt. Plusieurs 
jeunes gans se proposent d’en faire 
partie cet hiver. Les élections des 
officiers du club auront lieu dans 
un mois et demi. On apportera 
aussi certains amendements à la 
constitution actuelle.

les vinaigres—La “ Lotion Per
sienne” remplace avantageusement 
tous les vinaigres de toilette con
nus, et de plus c’est la meilleure 
eau de beauté pour blanchir la 
peau et rafraîchir le teint.

Lots à bâtir—Nous attirons -l’at
tention de nos lecteurs sur une an
nonce de lots à bâtir, offerts en 
vente à des prix très bas. Voir 
dansjune autre col-mue.

Le parc Lansdowne—On fait de 
grands préparatifs pour les courses 
au trot qui doivent avoir lieu pro
chainement à l’occasion de l’inau
guration du nouvel hippodrome 
qui sera appelé le parc Lansdowne.

—Lisez ceci avec attention :
Toute personne désirant laisser son 
ordre, soit pour pantalon ou babil 
leiiNnt, ferait bien de se hâter 
d’aller à l’établissement N "-York, 
No. 523, rue Sussex, où ji. J. L. 
Beaudry vient de recevoi- de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner 
habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de 810 seulement. Chacun est in
vité à examiner les marchandises ; 
accueil bienveillant de la part du 
patron et des employés.

Pour le banquet-Ain grand 
bre de personnes- d'Ottawa sont 
parties cette après-midi pour assis
ter au grand banquet offert à sir 
Hector Langevin par les citoyens 
de Montréal, ce soir, à l’hôtel 
Windsor.

UNE

ECOLE PRIVÉE,
Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

COIN DES RÜES DE PRIX, 25 Cto. LA BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. E. McGALE, Chimiste, 
Montréal

L’EGLISE ET CUMBERLAND.
Elle enseignera le FRANÇAIS et V AN

GLAIS et tiendra aussi uneDommages—Les dommages eau 
sés par l’inco-ndie aux propriétés de 
M. Rochester ne dépasseront pas 
88,000.

De retour M. Alex. St-Pierre, 
hôtelier, rue York, est de retour à 
Ottawa de son voyage de noces.

Malle anglaise -La malle anglaise 
arrivée à Ottawa, hier soir, a été 
distribuée aujourd’hui.

Immigrants — Trente inimigi ants 
sont arrivés à Ottawa, hier matin, 
et repartis pour Toronto, hier soir.

1883. le. IECOLE DU SOIF. GRANDEOttawa,111 Oct 1883.

REDUCTIONNouvel
SUR LES

PARAPLUIE S,
CAPOTS

LUNDI, 24 SEPT,,
J’ouvrirai un

Circulaire de Caoutchouc
CHEZ

ATTENTION !
LOTS A BATIR

il. L. COTE,Terrible—Deux mille livres de thé japon 
venant a’être reçu, seront vendues à moitié 
prix, 25c la livre, chez N. A. Savard, rue 
Dalhousie. Envoyez chercher un échan
tillon gratis.

— AU —

No, 457 Rue SUSSEX 1.28, Rue Rideau.
Une visite est respectueusement sollicitée. I». S.—L’aa sorti ment des cita, 

peaux «l’Automne est «le, plu. 
complets.

Sept. 188

QUATRE(4)DOLLARSLe Peerless — Le vapeur Peerless 
est parti pour Grenville, ce matin

• Voyageurs—Cent voyageurs sont 
partis pour les chantiers, hier.

—Siiop du Dr Coderre pour sou 
lage. l:s douleurs des jeunes en
fants—25c. par bouteille.

Charbon—Dix chars chargés de 
charbon sont arrivés par le chemin 
de fer St-Laurent et Otttaw i, hier.

Augmentation — Le commerce de 
pommes à augmenté de 25 pour 
cent depuis la semaine dernière.

Un bon remède.—Pour les cram

A. LAL0NDE.
Nous vendrons un nombre limité de lots 

" bâtir, de 30 pieds sur 100, pour quatre 
dollars chaque, situés dans Peace Dale, 
Drès de ^t. Paul, M.M. R.R., Comté des 
Grandes Fourches, Dakota, endroit qui, 
avec les industries manufacturières en vue 
et ses environs fertiles pour la production 
du blé, sera un des points proscires dans le 
Grand Ouest.

Au sujet des titres et de la qualité de la 
terre, nous donnons comme réference l’Au
diteur actuel lu comté des Grandes Four
ches, aussi l’honorable Newton Porter, et 
d’autres si on le désire. Pour circulaires, 
diagrammes et autres informations s’adres
ser a

J. H. STOLL & Cie.
Agents de biens fonciers.

la

Pilules de loin Longues Composées
T* 11
IpiMM do Morale

Recouverte» en
x Humains

EXAMENS OU SERVICE CIVIL. Pour la guéri
son certaine de 
toutes les affoc* 

f- _ lions bilieuses,
■ torpeur du foie,
■ maux de tête, 
fl in di çes lions,

Zxj étourdissements
.-------------—---------L2HF et de toutes les

malaises causés par le mauvais fonctionne
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plue 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n'importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules ml 
Noix Lovouas Composées, de McGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

DES examens du Service civil auront 
lieu à Moncton, N.-B., à Québec Montréal, 
Ottawa, Belleville, Toronto et London, 
commençant à 9.30 du matin, le mardi 13 
novembre prochain.

Le secrétaire recevra les demandes de la 
)art des candidats jusqu’au 18, et les formu- 
es dûment remplies devront lui être 

nées avant le 25 courant.

r

4P MîCALX-

retour-

No. 8 E. lOme rue, New-York. 
18 Oct. 1883.

P. LbSUEUR,
Secrétaire, B.E.S.C.pes, les douleurs dans l’estomac, 

dans les intestins, et pour les fris
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis Voyez l’annonce dans 
une autre colonne!

lm Bureau des examinateurs du 
Service Civil, 

Ottawa, 5 octobre 1883.GRAND

Magasin de Meubles
DE

h. GR iTTON,
Retrouvé—Le délectif McVeitly a 

trouvé le cheval et la voiture ap 
partenant à M. Chevrier, de Hull, 
disparus depuis lundi dernier. Le 
voleur sera arrêté.

An estation—Trois gamins en état 
d’ivresse et causant du désordre 
sur la rue Sparks, hier soir, ont 
été arrêtéapar les constables Prouix
et Moyian.

Entrepreneur Meublier, Menuisier,llll

N . 530, Bue SUSS X, Ottawa,
B. E. McGALE, Chimiste, 

Montréal?
M. GRATTON est toujours heureux d’en

treprendre quelque travail que ce soit, 1883 la

Construction et réparation de MaisonsPIANOS HEINTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES-HARMONIUMS 
i Bell et Kara,

Tabourets, Couverts de Pianos,
Eu vente chez

Workman, Bush et Cie,
158, rue Sparks.

A. PHILIPPE E. PANET, L B.
Meubles de toutes sortes pour, Cham

bre à coucher, Salon et SaUe à
110111- SoUiciteur, Procureur, Notaire, etc

bureau :manger.
Le tout exécuté avec soin, par des ouvriers 

compétents, et à Coin des Dues RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex, 
1er juin 1883,

DES PRIX 1RES MODERES.
lui-Out. 1833 lail

v'1
HÜÜ... , .......
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LE CANADA, 18 Octobre 1888
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JOS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

œ~265 et 261H»
RIT|E .DALHOUSIE, 

OTTAWA,
A Vétablissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
a'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
dans la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres.

Les personnes donnant leur com
mande au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour l'usage des demandes.

|6y On peut s’adresser chez M. 
Senécal la nuit comme le jour.

%
-

\
4*

*



IMPOH.TAMT t

Attention ! Attention
A LA

U\m <le BUOlITfiRlES
de

E. VEZINA
(Ancienne maison BRUCE et VEZINA>

536, ROE SUSSEX
J invite mes amis et le public en générai 
à venir visiter mon nouvel assortiment d«- 
bijouteries, tels que montres en or et eu 
argent, chaînes, boucles d’oreilles 
glettes, bagues, joncs, colliers, etc.,

in-

nt toute compétition.
DK PLUS

prix qui

Je suis en mesure de ii„w_ ‘acturer et répa
rer toutes les commandes qu on voudra bieL 
me confier. N’oubliez pas la place.

K. VE ZINA,
No. 5:t«, nui: sussex, 

Porte Voisine do M. J. Boydei, 
(VARIETY HALL.)

Il avril 1883.

MACHINES A COUDRE
Le plus grand assortiment de Machines 

à Coudre des

MEILLEURES FA °: '«RUES

et aux conditions les plus la «les, compre
nant (pour UHage «v ie*iiqne) 
Royal, Wilson, Stewart, Weed, 

aer, New nblte,
Wheeler el W ils«.n.

(Machines à Coudre pour .'abrique) 
Wanzer I> et F.

Singei de Wihsn No. 2.
Machines de Feanon pour coudre avec 

le 111 ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour es 
fabricants de chaussures.

Won.

R W. MARTIN
*#. Bise Rideau.

10 sept. 1883 a

• vVua

Chemin de fer du Nord
A PARTIR DE

LUNDI. 27 Septembre 1883,
Les trains cinu’eroni comme su t :

Mixte. Malle. Express

Départ de 
Montréal pour
Québec........

Arrivée è. Qu
3.00 p.m I0.00p.rn

bec 9.50 p.m 0.30 a.ni
Départ (b 
Québec po. 
Montréal.... 

Arrivée à 
Montréal... . 

Départ de 
Montréal po 
St. Felix i
Valois..........

Arrivée à S 
Félix de Va-’

9.15 n.m lO.OOp.m 

0.30 a.m4 05 p.m

lois, 8.20 p.m
Départ de St. 
•‘élix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

5.00 a.m

8.50 a.m

1@L Sur tous les Trains pour Passagers 
il y a des magnifiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

En connection ave, ie <_h min de 1er du 
Grand Tronc et te chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENER \L : Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

Surintendant.
1er Déc ’882 !a

MAGASIN |5

D’AUTOMNE ET D’HIVER

CHAPEAUX et CASQUES,
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveautés.

Notre assoi liment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

VEMiïï A BOA MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES
de toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
VARIETE PRESQUTNF1NIE DE

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGB DE CORPS, etc.

277, RLE WELLINGTON,
C. Gagné et Cie
5 mars, 1883 la

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
82—ARRANGEMENTS D'HIVER—M

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis..........  8.10 a. m.
Arriveé à la Rivière du Loup..... 12 55 p. m,

Trois Pistoles...........  2 05 p. m.
Rimoustii....................  3.49 p. m.
Campbellton............ 8 35 p. m.
Dalhousie.................... 9 15 p. m.
Bathurst.............. 11.17 p. m.
Newcastle....................12.52 p. m.
Moncton....................... 4.00 a. m.
Saint Jean................... 7.30 a. ni.
Halifax........................-12.45 a. m.

Le train se raccorde à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Gra .d- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ^accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
IYotc à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Puliman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-J

Pour billets et tout arrangement con
cernant le fret et les passage rs, s’adresser à 

R. C. W. MxcCUAIG, 
Agent.

do
do
do
do
do
do
do
do
do

ean.

D. POTTINGER,
Surintendant général, 

Ottawa. 19 Déc 1882 la

J. A. P0M1N VILLE;
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa
A toujours à son Etal un assortiment 

complet de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,
VEAU,

AGNEAU,
LARD SALE;

LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui défient toute compé

tition.
■Une visite est sollicitée. 

Ottawa, 28 mate 1888 lan

DUCOUXHUILE DO

DOCT"
HUILE DE FOIE DE MORUE

Iode-Ferrée in Quinquina et anx Écorces d’Oranges Amères CHEMIN DE FER
Ce précieux médicament, fruit des longs travaux et des persé

vérantes études du Docteur dttcoux, réunit sous une seule 
forme l’Huile de Foie de Morue, le Fer, le Quinquina et le 
Sirop d*Éobrcea d'Oranges Amères.

Les éléments qui entrent dans la composition de ce produit 
samment son Immense succès et l’augmentation 
consommation prouve on ne peut mieux qu’il 
dates les qualités nécessaires pour guérir Y Ané- 

Maladies de Poitrine, les Bronchites, Rhumes 
thisie et toutes les Affections Scrofuleuses.

misa
HtiSLii

o* FOIE de MOSt?
A partir du

expliquent sui 
constantejjeJB 
est pounaH| 
mie, la Chtm/x 
Catarrhes, vs /

1883.ZwSBUmiticotn 
doF* BILLETS DE RETOUR
y®!
Eli

X»es Médecine les plus éminents recommandent tout 
particulièrement ce médicament, d'une odeur agréable, 
sans mauvais goût et dont l’usage est facile, économique.

ENTRE

OTTA WA et MONTREAL,
seront en vente sur cette ligne pour le 

PRIX D’UN SEUL VOYAGE,
Bons pour partir le SAMEDI, pour revenir 
le lundi suivant.

D. C. LINSLEY,

Dépôt général à Paris ; Dr DUCOUX, 209, rue St-Denis
A Québec t D* Ed. MORIN & €7”, 

3?liannBX3iens-Clairriistea, 314, rue St-J ea.n.

Gérant.[_g p £ R Uê dfs ferrugineux les

BR A VAIS SSSBiES
saute en très peu de temps.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

Poudres de Condition d'Âlexandei
Le FER Krnl 

BRAVAIS
. rrn n’a aucune saveur, ni 
/P h r H odeur et n’en communl- 

n n j i / a a n Que aucune au vin, à l’eauRR A VAS ni à tout autre liquide 
I uun v dans lequel U peut être 

pris.

I 1 a rrn est le moins cher des fer- 
LS rtn rugineuxpuisqu’un flacon 

DD A i /Ain entier dure un mois a six 
Dnn r/l/d semaines ; le traitement 

revient doncà 15 centimes

crampes, 
rue de l’estomac, 
rhées, ni consti-

ItOUI.ES POUR le* ROGNONS
ni diar 
pation. ET AUTRES

éê fêmêSmk ét MMætma tt MédecJm — Oèd 
és ratêttêl Sàlat-Loai*. 
amninrr rr uuoiunn 
IM RHUMATISMES. 

m WALADIES de le peau IM iin tnfUrte, 
IM DARTRES, SCROFULES.

ÈRES, VICES du SAMO, 
et tou» les Accident» provenant de» 
Maladie» contagieuses récente» ou 
anciennes, et qui ont été rebelle» à 
•eut autre traitement.

■e défier de» Contrefaçon» et exiger sur 
Pmeeloppe le timbre (Imprimé en bleu) 
Gouvernement français, et les sîgr.atures 
I rencre rouge ci-dessous :

liEDLCim CELEBRES
POUR LES

ULO
Agent a Ottawa :—C. STHATTON. 

oins des rues Dalhousie et Sainl-Patnck
\ VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
k bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité ne se trouvent que chez M. <; 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les unlrefaçons.

dupar jour.

Le FER ne noircit Jamais 
les dents.

Un prospectus détaillé accompagna 
chaque flacon.

Dépôt dans toutes les bonnes Pharmacies.

T- ALEXANDERBR A VAIS
<%.<2 0 Nov. 1882 ta

hrli.n-BOimoIT, DESLiOHIEESS'.Sl.ra OOérj 
NfUlUia t QeUee .- D» Bd. MORIN * C*. orâliu-atille. 114, ie UIiWml

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE D’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Philbert et Archambault,
PEINTRES, rJ A PIS SI ERS 

ET DÉCORATEURS,

Ho- 117, Eue S|-André,
OTTAW A.

j^| Médaîîîad'ÔR! Paris

QUINA LAROCHE OTTAWA A MONTREAL
Ferrugineux

DEUX HEURESCe Sirop remplace le Vin et 
îm Elixirs dans le cas où leur usage 
jl'/ésente quelques difficultés, soit à 
raase du jeune âge, soit par suite 
U<; l'état d’irritation du malade.

OOHTRE
! ANÉMIE, te CHLOROSE, 

PAUVRETÉ du SAN O, 
SUITES d» COUCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
^ r, *postt*lreià0t/éÔ8o : D* Bd. MORIN A C»*.
3 Pbaraidens-Chlalst*. 114, mSiiiWua.

Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitée •
16 Juin 1883

et cinquante-cinq minutes.

ARRANGEMENT D’ÉTÉ—A Partir de 
Lundi, O Juillet 1883.

/ Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, U AST H 

! ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépara avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et Ionique. Su
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la auénson des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi- 
nelte rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix 
médecine.

IITABLEAU DES MRS.

5-

Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal...

4 30 40
p.m. 
7 25 1 40

8 45Quitte Montreal.. 30

RUDE DU DR SEÏ 11 40Arrive à Ottawa. 30

DE PARIS SUR CETTE ROUTE SE DEROULEpour les fins de la LE
Ce célèbre remède guérit la dyspepsie, 

les dérangements d’estomac, les indiges
tions, les vents, la bile, l’engorgement du 
Joie, la constipation et les coliques. , v

Il régularise l’action de l’estomac et de ! parler 
tous les organes digestifs. effets ,

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérée à dessert, c’est le i èpinettes e 
meilleur stimulant stomachique connu j des pin.

Pris à la dose d’un verre à vin le | dans l e. 
matin à jeun, c’est un purgatif sûr el j cas de ma 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui u'emitêche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires 

En vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gros à Montréal :

MM. HYMAN, SONS & Go.
MM. KERRY, WATSON A Co,
MM. L. SÜGDEN, EVANS A Go 

20 nov. 1882—la.

GRAND PANORAMA DU CANADA.Tout
monde

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
mmais el 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques,

Elle est équipée avec les meilleurs wagons 
passagers du monde, et les plus 

riches chars palais dans 
l’Amérique.

En connection à Montréal avec les trains 
(le chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, le Sa. uenay, Halifax, Saint- 
Jea.i. les Montagnes Blanch •, Boston, 
et tout le-, points dans la Nouvelle- 
Angleterre.ladies

poumons.
Les trains pour L’OUEST auitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Matto va et 

les points locaux de l’ouest.
12 00p.m.—Train express à grande vitesse 

direct, pour Perth, Brockville, 
Toronto, Detroit, Chicago et 

les points de l'ouest et 
aussi pour Pembroke et tous 
les points du haut de la rivière 
Ottawa.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem
broke et toutfs les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

11.00 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Les trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

ranles el 
t o niqu e s, 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu
re contiens 
une grande 
i nanti t é 
le la meil

leure gom
me en solu
tion com
plète.

les
cins en
voient ré
gulière
ment leurs 
patient s 

i s de 
phtisieJ. B. AlilAL,

PEINTRE,
DÉCORATEUR, et leur 

prescrivent 
une infu
sion faite 
les bour
geons d'é- 
pmette

TAPISSIER
et VITRIER,

Marchand df.

PEINTURE
ET DE VITRES, Son efficacité remarquable dans le 

soulagement de certaines formes de 
bronchite, el son effet pour ains idire 
odsciâque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec- 
Prix 25 cls. et 50 cts. la bouteile.

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. A rial se charge de tous 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-mêmt 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
Mes.

tables.
Les mots “ Sirop de gomme d'épmette 

rouge de Gray " constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées. MT 36 RUE ELGIN.

GEO. W. HIBBARD, 
Assistant-Agent-Génêral des Passager.. 

ARCHER BAKER, 
Surintendant-général 

W C. VANHORNR, v
Administrateur-général

KERRY WATSON * CO.Les propriétaires trouveront 
nn grand avantage en le favo 
risant'de leurs commandes

Pharmaciens en gros,
Seuls propriétaires et fabricants,

Montréal.
nov. 1887 6 m17 mars 1883 la

L

LORNE MILLINERY HOUSE.

(En face de Vhôtel Russell,)
Est le premier assortiment de modes d’Ottawa en fait de

CHAPEAUX ET COIFFURES
dans les derniers goûts et de haute nouveauté.

FRIX MODÉRÉS.

Nous avons une grande variété de forme de chapeaux que nous pouvons gar 
demande et dans un court délai. Nous employons les meilleures modistes dai 
ville d’Ottawa.

nir b.

CHISHOLM & Co.
Proprietaire.
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